
 

Commémoration du 8 mai 2019 

Allocution d’Evelyne AUBERT – Maire du Mesnil Saint Denis 

 Madame le Maire le Maire de Dampierre, Valérie Palmer,  

 Mesdames et Messieurs les élus, 

 Mesdames et Messieurs les représentants des autorités civiles, militaires, 

religieuses, 

 Mesdames et Messieurs les représentants des Associations d’Anciens Combattants, 

 Messieurs les porte-drapeaux,  

 Mesdames et Messieurs les responsables d’établissements scolaires, enseignants, 

représentants de parents d’élèves, 

 Mesdames et Messieurs, Chers Amis, 

 

Aujourd’hui, réunis devant ce monument aux morts sur lequel figurent les noms des 

victimes de notre commune, nous commémorons le 75ème anniversaire de la la libération 

et le 74ème anniversaire de la victoire des forces alliées sur le nazisme et la barbarie. 

Comme chaque année, nous rendons hommage aux combattants civils et militaires, ainsi 

qu’à toutes les victimes de ces terribles années de guerre. 

Je ne reviendrais pas sur les ravages de ce conflit sanglant, le message de Madame la 

Secrétaire d’Etat auprès de la Ministre des Armées ainsi que les lectures des élèves du 

Collège Sainte-Thérèse et du Conseil Municipal des Jeunes ont parfaitement rappelé les 

persécutions, les privations, les destructions provoquées par le régime nazi basé sur une 

idéologie totalitaire, raciste et criminelle dont la violence a dépassé les limites de 

l’inhumanité. 



Cette guerre fit plus de victimes civiles que de victimes militaires : 5 millions de Français 

ont été mobilisés, 600 000 françaises et français sont morts durant ce conflit et on 

dénombre plus de 70 millions de morts de par le monde.  

Si chaque année nous nous réunissons autour des Monuments aux Morts de nos 

communes, c’est pour rendre hommage à toutes celles et ceux qui ont risqué ou sacrifié 

leur vie pour que nous recouvrions notre liberté. 

Nous exprimons notre reconnaissance à ces anonymes, hommes et femmes ordinaires 

dont la résistance au nazisme nous permet aujourd’hui de vivre dans un pays et une 

Europe libres. 

Nous avons effectivement la chance de vivre dans une FRANCE et une EUROPE libres, une 

EUROPE en paix depuis 75 ans car des hommes et des femmes ont sacrifié leur jeunesse, 

leur vie au nom de la LIBERTE.  

C’est tout à fait inédit, jamais la FRANCE, l’ANGLETERRE, l’ALLEMAGNE,… au cours de 

l’histoire n’ont vécu une aussi longue période sans conflits. 

Nous vivons dans une FRANCE et une EUROPE en PAIX, parce que des hommes politiques 

ont su créer l’EUROPE garante du respect entre des peuples aux cultures à la fois 

semblables mais si différentes. 

Si nous revenons à l’esprit d’origine de la création de l’EUROPE, la volonté de ceux qui en 

ont été les fondateurs était clairement (au-delà des enjeux économiques) de permettre 

aux peuples d’apprendre à se connaître pour mieux se respecter. 

Pour ma génération, les voyages n’étaient pas aussi faciles qu’aujourd’hui, c’est par les 

voyages culturels scolaires favorisés (et financés) par l’EUROPE que nous avons découvert 

les capitales européennes. C’est par les échanges scolaires que nous avons appris à goûter 

des cuisines différentes de la cuisine française, appris à échanger avec des jeunes de pays 

proches, appris à ouvrir notre esprit à des cultures différentes de la culture française. 

Aujourd’hui, c’est encore l’EUROPE qui est le moteur des échanges Erasmus grâce auxquels 

nos étudiants apprennent dans des universités étrangères et inversement des jeunes 

européens viennent en France. 



Il y a quelques semaines, nous recevions en mairie (comme chaque année depuis une 

quinzaine d’années) les correspondants allemands du collège Sainte Thérèse, venus d’un 

collège près de Munich. 

Avec les professeurs, nous nous inquiétions mutuellement de la montée dans nos deux 

pays mais également dans nombre de pays européens, d’une idéologie brutale, aux propos 

xénophobes, qui semble séduire non seulement des adultes « mûrs », mais également une 

partie de la jeunesse. 

Nous nous interrogions sur la transmission de l’histoire, dont les heures sombres ne 

semblent plus faire peur à nos jeunes. 

Le philosophe allemand Arthur Schopenhauer disait: « l’Histoire est au peuple ce que la 

Conscience est pour l’homme. Un peuple qui oublie son histoire est un homme qui perd sa 

conscience… ». 

Alors que les derniers témoins vivants de cette partie de notre Histoire sont encore parmi 

nous, il est vital de n’oublier jamais comment s’est écrite l’histoire pour éviter qu’elle ne se 

renouvelle. 

A quelques semaines d’un scrutin vital pour l’avenir de l’Europe, alors que le Brexit voulu 

par le peuple anglais n’arrive pas à trouver d’issue, les médias pourraient peut-être se 

concentrer sur une pédagogie de la réussite, plutôt que sur la concentration des peurs et 

des échecs. 

Comme je doute qu’ils le fassent, c’est à chaque européen qu’il revient de relire l’histoire. 

C’est à chaque européen qu’il revient de pointer les nombreuses réussites de l’Europe, 

tout ce que l’Europe apporte tant au niveau économique, technologique, culturel, 

humain,... 

Au lieu de se lamenter à longueur de journaux télévisés ou de déclarations de personnes 

publiques sur les « ratés » de l’Europe, car il y en a bien entendu, voyons cette institution 

comme une chance pour nos pays et non comme une somme de contraintes. 

Et si contraintes il y a, ce sont bien des femmes et des hommes politiques qui les ont 

décidées et non les fonctionnaires européens.  



J’ai une pensée particulière pour Simone Veil qui incarne l’idéal européen voulu après-

guerre. Relisons ses livres, et particulièrement les discours qu’elle a prononcés au 

Parlement Européen lorsqu’elle en était la Présidente… cela ne peut qu’éclairer nos 

réflexions. Elle écrivait « Transmettre la mémoire de l’Histoire, c’est apprendre à se forger 

un esprit critique et une conscience ». 

Si aujourd’hui des discours nationalistes et populistes d’un autre âge s’expriment au grand 

jour, alors que le monde est en proie à une autre forme de guerre : celle du terrorisme au 

nom, encore une fois de l’intolérance, de l’obscurantisme et du refus du droit à la 

différence, chaque instant nous rappelle que la Paix, la Démocratie ne sont pas des valeurs 

qui vivent d’elles-mêmes. La Paix n’est jamais acquise, la Démocratie peut disparaitre et se 

perdre dans la folie des hommes. 

Il est essentiel de renforcer l’éducation à la citoyenneté pour tous nos jeunes, il est 

essentiel de renforcer la connaissance de l’autre pour que naisse et perdure la confiance 

en l’autre.  

Alors que les médias voudraient enfermer le prochain scrutin, déjà bien peu mobilisateur, 

dans un débat interne à la France, il est primordial de se rappeler que l’essence de la 

création de l’Europe est la naissance d’une institution protectrice pour les peuples. 

En ce 8 mai 2019, rassemblés autour de ce Monuments aux Morts, toutes générations 

confondues, nous rendons hommage aux morts pour la France, mais surtout nous nous 

souvenons que la LIBERTE, la PAIX, la DEMOCRATIE relèvent d’une conquête de tous les 

jours. 

Votre présence nombreuse aujourd’hui, malgré les intempéries, est le témoignage de 

votre attachement et de votre volonté de faire vivre ces valeurs. Soyez-en tous remerciés. 

Et le dimanche 26 mai, ne nous laissez pas seuls dans les bureaux de vote :  

EXPRIMEZ-VOUS ! VOTEZ ! 

Mais VOTEZ pour des femmes et des hommes vecteurs de PAIX, pas pour des partis 
pourvoyeurs de HAINE 

 
VIVE LA PAIX - VIVE LA REPUBLIQUE – VIVE LA FRANCE 


